
Grâce à l’engagement  et une
présence régulière de tous
leurs membres, les Verts ne se

manifestent pas uniquement à la
veille d’élections. Leur vision d’une
démocratie participative les amène
naturellement à aller à la rencontre
de la population. Les Verts ont un
programme et des convictions qu’ils
proposent et soumettent  au débat,
notamment dans la « Feuille verte »
et sur leur site internet. Certes par-
fois les prises de position sont lon-
gues, mais simplifier à outrance une
réalité complexe ne sert pas la
recherche de solutions. De plus, les
Verts organisent des assemblées
publiques, invitent chaque année à
faire la Fiesta et occupent régulière-
ment le pavé sur la Place des Cinq-
Continents. Lors d’une campagne
électorale, les Verts font à peu près la
même chose que d’habitude : ils
informent, ils dialoguent, ils cher-
chent à convaincre. Ce qui change en
période électorale, c’est  qu’au-delà
des idées, les personnes qui les por-
tent et qui se proposent  de les
défendre au Conseil municipal sont
également mises en avant. Dès
aujourd’hui, nous vous proposons
une première rencontre avec les can-
didat-e-s vert-e-s.

Les Verts unis dans l’univers 
de la diversité
Cette année, les Verts proposent aux
électrices et aux électeurs une liste de
15 personnes, toutes engagées depuis
plusieurs années dans la vie commu-
nale. C’est une excellente liste dont les
Verts sont fiers, une liste qui exprime
bien la diversité des hommes et des
femmes qui ont rejoint les Verts, diver-
sité des âges, diversité des origines,
diversité des lieux de vie à Meyrin,
diversité des professions, diversité des
centres d’intérêts réunissant ainsi de
nombreuses compétences et expé-
riences. Cette  formidable diversité
n’empêche pas les Verts de former une
équipe unie et motivée par une
volonté partagée de contribuer à une
meilleure qualité de vie des habitants
de notre commune. Quand les Verts

parlent de qualité de vie, ils pensent
entre autres à la promotion de la santé
grâce à une mobilité et une alimenta-
tion plus saines, à un environnement
non pollué, à une réhabilitation de
l’habitat et des espaces publics, à une
convivialité et une solidarité retrou-
vées permettant à toutes et à tous de
vivre dignement et en sécurité. 

Une parité hommes-femmes
Avec sept candidates et huit candi-
dats, les Verts atteignent  presque la
parité. C’est d’autant plus réjouissant
qu’il s’agit d’une parité qui s’est
imposée naturellement. Elle n’est pas
non plus le fruit du hasard, mais dû à
l’engagement des Verts dans des mou-
vements associatifs où les femmes
s’investissent beaucoup. Il est certes
plus difficile de convaincre les femmes
d’accepter des mandats politiques.
Elles sont souvent moins attirées par
les joutes verbales que se livrent cer-
tains conseillers municipaux. De plus,
l’engagement dans un Conseil muni-
cipal reste difficilement compatible
avec l’organisation familiale qui

repose toujours largement sur les
femmes. Mais une présence accrue des
femmes est indispensable pour assurer
une représentation plus fidèle de
notre société et donc davantage de
démocratie, plus de richesses dans les
compétences, davantage de diversité
dans les manières de travailler et d’a-
border des problèmes de société et un
meilleur équilibre entre le fonctionne-
ment masculin et féminin. 

Donner aux jeunes une envie 
de politique
Trois jeunes se présentent sur la liste
des Verts. Tous trois très engagés dans
la vie communale, ils désirent faire
entendre au sein de l’hémicycle com-
munal les préoccupations de la jeu-
nesse meyrinoise. S’il est normal que
les jeunes soient représentés au
Conseil municipal, ce n’est toutefois
pas évident. Les procédures longues et
complexes en vigueur dans les institu-
tions politiques n’incitent pas les
jeunes à s’investir sur ce terrain. Mais
sans une présence accrue des jeunes,
les institutions politiques seront de

plus en plus déphasées par rapport
aux soucis et aux espoirs des jeunes
d’aujourd’hui. Il n’est pas imaginable
que l’avenir soit uniquement construit
par ceux qui l’ont derrière eux. Pour
davantage de démocratie, il est
indispensable de donner aux jeunes
une envie d’engagement politique et
d’accepter aussi de changer des modes
de fonctionnement ancestraux. 

Meyrin – place des cinq continents
Meyrin est fière d’être une commune
où règne une bonne entente entre
habitants de plus de 100 nationalités.
Elle est également fière de la richesse
culturelle, de la diversité de compé-
tences et d’expériences que cela repré-
sente. Grâce aux droits de vote au
niveau communal que les citoyens
suisses du canton de Genève ont
accordé aux étrangers, la représenta-
tivité et donc la légitimité du prochain
Conseil municipal seront améliorées,
même si l’éligibilité a été refusée aux
étrangers. La liste des Verts réunit des
candidat-e-s originaires de quatre
continents. Leur attachement à  la

commune de Meyrin au service de
laquelle ils ont décidé de s’engager est
la preuve vivante que l’on peut tous
être d’ici et d’ailleurs, bons Suisses sans
renier son pays ou son canton d’ori-
gine. Pour une meilleure représentati-
vité de la population, pour plus de
démocratie, le prochain Conseil muni-
cipal devra encore mieux représenter
cette diversité meyrinoise.

On passe aux Verts et on avance !
Pour être demain plus efficaces
encore, pour mieux représenter la
diversité meyrinoise, pour pouvoir
opposer à ceux qui ont une vision pas-
séiste du développement urbain et de
la mobilité une vision réellement d’a-
venir respectueuse des êtres humains
et de l’environnement,  pour assurer
une solidarité sociale, pour permettre
une alternative à la politique de la
majorité actuelle  qui promet beau-
coup et ne réalise que très peu,  les
Verts espèrent que de nombreux élec-
trices et électeurs choisiront la liste
numéro 1, la liste des écologistes de
Meyrin-Cointrin. La rédaction

PETITION
Mettre en jeu l’avenir de Meyrin au
profit d’un centre commercial ?
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Pour davantage de démocratie
ELECTIONS MUNICIPALES DU 25 MARS 2007

Réunis en assemblée
générale, le 11 novembre
2006, les Verts de
Meyrin-Cointrin adop-
taient à l’unanimité leur
liste de candidates et
candidats pour les élec-
tions municipales du 25
mars prochain. Comme il
y a quatre ans, premiers
à déposer leur liste au
service des votations, 
ils se voient attribuer 
la liste numéro 1.

ENERGIES
Un enjeu majeur pour lequel chacun 
d’entre nous doit s’impliquer

LIRE EN PAGE 2 

Les Verts de Meyrin-Cointrin sont un groupe qui connaît une grande
diversité, mais qui respecte les différences. C’est sans doute pour-
quoi, il progresse régulièrement sans connaître de grosses dissen-
sions. Sur les 14 candidate-e-s écologistes aux élections de mars
2003, huit se représentent à nouveau cette année. Ils et elles sont
restés engagée-s au sein des Verts et se mettent à nouveau au
service de la collectivité. Six en revanche ne se représentent plus.  

Sophie de Weck Haddad, brillamment réélue, il y a quatre ans, aura
siégé pendant  presque sept ans au Conseil municipal de Meyrin. L’an
dernier, elle a déménagé en ville de Genève, où elle est candidate sur la
liste des Verts au Conseil municipal de la ville. Ayant pu nous rendre
compte de son engagement et de ses compétences, nous souhaitons
aux habitants de Genève qu’elle soit élue. Eric Cornuz, également élu il
y a quatre ans, a déménagé au cours de la législature dans le canton
de Vaud. Lui aussi est en campagne, mais en tant que candidat au
Grand Conseil vaudois en mars prochain, sur la liste des Verts du Cha-
blais et Alpes vaudoises, dont il est aussi membre du comité. Malgré cet
engagement, il continue à réaliser le site internet des Verts meyrinois
(www.verts-meyrin.org). Nous lui en sommes très reconnaissants et lui
souhaitons également plein succès dans la suite de son combat écolo-

giste. Alain Grobet, réélu il y a quatre ans, a été contraint pour des
raisons professionnelles, d’abandonner son siège de Conseiller munici-
pal au cours de la législature.  Son engagement professionnel étant
toujours aussi prenant, il se voit contraint, à son plus grand regret  «de
sauter un tour», comme il le dit lui-même. Nous espérons avec lui qu’il
sera à nouveau sur la liste dans quatre ans. En attendant, il assume la
Présidence des Verts meyrinois. Patrick Jean Keller, bien connu des Coin-
trinois, a mené plusieurs combats de front, dont un qu’il poursuit cou-
rageusement contre la maladie. Il est retourné vivre au Grand-Sacon-
nex où il a réintégré la section communale des Verts qu’il appuiera dans
la campagne électorale à venir. Grâce à la force et à la volonté que nous
lui connaissons, nous sommes confiants qu’il réussira à vaincre la
maladie. Claudine Murciano-Helfer préfère aujourd’hui l’engagement
associatif, ô combien important pour une vie harmonieuse de notre
commune. Elle a apporté une précieuse contribution à la collectivité en
s’investissant dans la commission « junior » du Meyrin FC. Sans être can-
didate aux prochaines élections, elle  reste toutefois membre des Verts
et  soutient la liste. Enfin, Franco Barben, un grand ami de la nature,
préfère lui aussi s’engager dans des projets associatifs visant la préser-
vation d’espaces naturels. Il y consacre une grande partie de son temps
libre, hors de Genève et de Meyrin, dont il reste toutefois habitant.

SIX CANDIDAT-E-S DES VERTS, IL Y A QUATRE ANS, NE SE REPRÉSENTENT PLUS. POURQUOI ? 

Les candidat-e-s de la liste 1, de gauche à droite : Malek Tigmounine, Faruk Osmani, Arta Kryeziu, Pierre-Alain Tschudi, Paola Doudin, Surane Ragavan, Danielle Dugerdil, Geneviève
Bordry, Laurence Seferdjeli, Nadia Rivron, Damien Boccard, Yves de Préville, Edgardo Amato, Marcel Dumalle, Esther Hartmann.

 



L es pays industrialisés (Europe, USA, Japon)
sont devenus complètement dépendant
d’une énergie bon marché et abondante,

basée sur des réserves non renouvelables
(charbon, hydrocarbures, gaz, uranium). L’émer-
gence sur la scène internationale de nouveaux
joueurs est en train de changer profondément la
donne. Chine, Inde, Brésil ont ensemble plus de
40% de la population mondiale, alors que l’Eu-
rope, les USA et le Japon ne représentent qu’en-
viron 15% de celle-ci. Ces populations ont légi-
timement le droit d’avoir accès à ces mêmes
réserves non renouvelables. Leurs prix et leur
consommation vont donc augmenter et leur
épuisement s’accélérer.

Depuis toujours, la Suisse a chéri son indépen-
dance. Demain, cette indépendance nationale
dépendra grandement de sa capacité à assurer
son indépendance énergétique. Seules les éner-
gies renouvelables (hydraulique, solaire, géother-
mique, éolienne) sont accessibles sur notre sol.

En tant que collectivité publique, nous nous
devons de gérer non seulement nos finances, mais
également ce qui affecte notre environnement, y
compris notre capacité à l’autodétermination. La
disponibilité d’énergies renouvelables assurera et
la qualité de notre environnement en réduisant la
pollution et notre indépendance économique vis-
à-vis de ressources que nous devrions importer. La
gestion de l’énergie devient un élément essentiel
d’une politique de développement durable.

En tant que groupe politique au sein de notre
Conseil municipal, nous avons demandé l’élabo-
ration d’un Plan Global de l’Energie. 

Il faut entendre le terme Energie dans toutes ses
acceptions : éclairage, chaleur et motorisation.

• ECLAIRAGE : Production et consommation de
courant électrique pour l’éclairage du domaine
et des bâtiments publics ou appartenant à la com-
mune (e.g., Fondation Nouveau Meyrin, Ferme
de la Golette, mairie, centre sportif).

• CHALEUR : Production, distribution et consom-
mation de chaleur pour le chauffage et l’eau
chaude des bâtiments publics ou appartenant à
la commune (e.g., Fondation Nouveau Meyrin),
de même que pour les diverses cuisines scolaires
et autres (stades, Ferme de la Golette, Maison
Vaudagne, etc.)

• MOTORISATION : Sources d’énergie pour tous les
véhicules, engins et moteurs (ascenseurs, pom-
pes, cryogénie).

Les développements récents en matière de lampes
(e.g., lampes à diodes électroluminescentes [LED])
et d’utilisation de l’énergie solaire rendent possible
dès aujourd’hui des économies d’énergie substan-
tielles. De nouveaux moteurs utilisant des sources
d’énergie non fossiles voient le jour et leurs coûts
baissent. Les Services Industriels de Genève envi-
sagent des installations de chauffage à distance.

Tous ces développements doivent être suivis et
évalués en continu pour permettre à notre
commune de prendre des décisions opportunes en
matière de gestion de l’énergie.

Un Plan Général de l’Energie permettrait d’avoir
une vue d’ensemble des projets et des moyens qui
seront mis à l’œuvre, de fixer des priorités en fonc-
tion des développements d’infrastructures de
notre commune, de planifier des réductions de
coûts par l’adoption de sources d’énergie renou-
velables et de mieux maîtriser nos dépenses.

Un tel Plan devrait se faire en concertation avec les
Services Industriels, le service cantonal de l’énergie,
les services de l’énergie des communes voisines, les
entreprises sises à Meyrin, les propriétaires d’im-
meubles collectifs et les propriétaires individuels
dont les bâtiments sont sur la commune.

Les dépenses annuelles de mazout, gaz et électri-
cité de la commune s’élèvent actuellement à plus
de 1.7 millions de francs. Celles de carburants pour
véhicules à 140 mille francs. Nous ne sommes
donc pas loin de 2 millions de francs par an. La
mise en œuvre de la cinquième étape du centre
sportif, d’une nouvelle crèche, de nouveaux bâti-
ments dans le projet des Vergers va faire augmen-
ter ce montant. 

Sans même considérer l’impact financier, la plus
grand part (~ 60%) de ces dépenses se fait pour
des énergies d’origine fossile qui induisent une pol-
lution durable aux effets inquiétants.

Il est de notre devoir de veiller à réduire cette
source de pollution. Une bonne gestion de l’éner-
gie utilisée par notre commune nous permettrait
cela. Un Plan Général de l’Energie nous servirait de
guide dans nos choix et décisions, nous permet-
trait de mesurer nos progrès et donnerait l’exemple
à d’autres communes.

L’électricité Vitale Vert des SIG
La politique des SIG est  donc d’investir aujourd’-
hui dans ces énergies renouvelables pour être en
mesure dans quelques années d’assurer à notre
canton, et par là, en partie à notre pays, une indé-
pendance énergétique maximale, tout en pouvant
proposer aux entreprises et particuliers des prix
concurrentiels.

Les SIG cherchent à financer et amortir rapide-
ment ces investissements de façon à pouvoir
accroître leur production électrique. Notre rôle
est de les soutenir dans leurs efforts pour préser-
ver notre avenir et notre indépendance. De plus,
ces énergies renouvelables contribuent à réduire
la pollution qui porte de plus en plus atteinte à
la santé de nos concitoyens. C’est pourquoi les
Verts demandent depuis plusieurs années, et
demandent toujours, que notre commune opte
pour un approvisionnement en électricité 100%
Vitale Vert. 

En se déterminant rapidement pour un choix de
100% Vitale Vert, nous donnons à notre adminis-
tration un moyen de négocier un certain nombre
d’avantages pour notre commune, chauffage à dis-
tance, centrale à paille, prix de l’électricité verte
produite par notre commune.

Les Verts proposent que la commune signe un
contrat de fourniture d’électricité qui soit 100%
Vitale Vert. Le surcoût estimé à 187'000 francs
engendré par ce choix devrait toutefois être net-
tement inférieur dans les comptes, si la commune
se dote d’un véritable plan d’action  pour  des éco-
nomies drastiques de consommation d’électricité,
tel que nous l’avons demandé dans un projet de
résolution récent.

Yves de Préville

LES VERTS DE MEYRIN-COINTRIN ADRESSENT POUR 2007,… 
LA FEUILLE VERTE • N° 18 • JANVIER 20072

Gérer, c’est anticiper
ENERGIES - LES VERTS SE MOBILISENT POUR L’AVENIR

L’énergie est et sera le grand
enjeu des prochaines décennies,
comme l’accès, l’extraction et le
traitement des matières premiè-
res ont été ceux des XIXe et XXe

siècles. Les incidences écono-
miques et écologiques sur la
commune sont importantes. Les
Verts s’en préoccupent et font
des propositions.

Panneaux photovoltaïques sur l’école des Boudines. De nombreux toits sont disponibles à Meyrin.

En résumé l’initiative demande
• Le remplacement des quatre-vingt-sept assureurs pri-

vés actuels par une seule caisse maladie gérée conjoin-
tement par les pouvoirs publics, les représentants des
fournisseurs de soins et les assurés.

• Que les primes « par tête » en vigueur aujourd’hui soient
troquées contre des cotisations calculées selon la ca-
pacité économique des assurés.

Le domaine de l’assurance obligatoire des soins est le seul
concerné par l’initiative, mais il représente quelques 20
milliards de francs.

Gestion transparente et solidarité sociale
La caisse unique permettra un meilleur pilotage du
système de santé à travers la gestion tripartite (assurés,
prestataires de soins, pouvoirs publics), demandée par 

l’initiative, qui garantira plus de démocratie et de
transparence, notamment par la présence des assurés -
des citoyens- dans la direction de la Caisse unique. Ainsi
les négociations sur les prix se feront sur la place publique
et les fournisseurs de soins trop gourmands devront se
justifier devant le peuple.

Autre avantage du nouveau système, il permettra de
mettre un terme à la concurrence effrénée et malsaine
que se livrent plus de 80 caisses maladies en pratiquant
notamment la chasse aux bons risques ; les coûts liés à la
publicité et au « racolage » d’assurés ainsi que ceux résul-
tant des transferts de caisse disparaîtront.

De plus, notre système de santé bénéficiera  d’un peu plus
de justice. En effet, la Caisse unique prévoit que les moins
biens lotis financièrement paieront moins que les per-
sonnes aisées; cela s’appelle la solidarité sociale et la

droite n’en veut pas. Car, contrairement à plusieurs pays
d’Europe, les primes de l’assurance maladie en Suisse ne
sont pas fixées en fonction du revenu et de la fortune.

Un mauvais procès
Les tenants du maintien du système actuel accusent la
Caisse unique d’être incapable de maîtriser les coûts de
la santé. C’est l’Hôpital qui se moque de la Charité, la
situation actuelle de concurrence a largement fait la
preuve de sa totale incapacité à stabiliser les dépenses de
la santé. Rien d’étonnant à cela puisqu’elle est en faveur
d’assureurs privés qui n’ont de la santé qu’une vision éco-
nomique et commerciale.

La Caisse unique a évidement ses adversaires, pourtant
il faut bien se rendre à l’évidence : aucune autre solu-
tion convaincante garantissant à la fois l’équité, la
transparence et un financement équitable pour tous
ne pointe à l’horizon. Par contre, ce qui se dessine, c’est
que le système actuel soit complété à terme par la sup-
pression de l’obligation de contracter une assurance,
avec le danger de voir les personnes dans le besoin
renoncer à leur assurance maladie ; on vous laisse ima-
giner les situations individuelles et familiales qui pour-
raient en découler.

C’est pourquoi les Verts vous invitent à voter OUI à la
caisse unique le 11 mars prochain.

Maurice Pauli

L’avenir de notre système de santé se joue le 11 mars
POUR UNE CAISSE MALADIE UNIQUE ET SOCIALE

Le 11 mars 2007 le peuple suisse aura l’opportunité de prendre les mesu-
res nécessaires à une réforme soutenable de notre système de santé. Les
Verts suisses ont participé au lancement de l’initiative et les Verts mey-
rinois ont soutenu la récolte de signatures, persuadés que l’initiative
«Pour une caisse maladie unique et sociale»  permettra de résoudre les
problèmes inhérents à un  système dont le mérite principal est de provo-
quer, depuis des années, la quasi unanimité contre lui.
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Le succès de la pétition ne s’explique pas unique-
ment par l’insistance des étudiants auprès d’un
public pressé.  L’argument qui a fait mouche a

certainement été celui de la suppression de places de
parking gratuites. Or, le tracé du tram n’a aucun
rapport avec la gratuité du parking. Mais tout le
monde adore ce qui est gratuit. Rappelons toutefois
que la gratuité des parkings n’existe pas. Soit un
parking est payé par les clients, soit par les commer-
çants, soit par les contribuables. Cette dernière
variante est la plus injuste vu que de plus en plus de
Meyrinois se rendent à pied au centre commercial.  

La pétition peint ensuite le spectre de zones pié-
tonnes désertes potentiellement dangereuses. Si le
tram permet de modérer le trafic dans la cité de
Meyrin, favorisant la création d’accès piétonniers
vers les arrêts du tram et le centre commercial, la
sécurité se verra au contraire renforcée. L’absence
de vie dans l’espace public peut être source d’insé-
curité d’où l’importance de rendre notre cité plus
conviviale en y développant des espaces piétonniers,
des zones de rencontre et des commerces de proxi-
mité. Si la promenade de Corzon ou le « chemin
rouge » étaient particulièrement dangereux, cela se
saurait. Ce sont pourtant des « zones piétonnes
désertes » que les parents recommandent à leurs
enfants d’emprunter. Heureusement pour les
auteurs de la pétition que le ridicule ne tue pas.

La pétition demande également « une vraie étude
de mobilité de la Cité de Meyrin, à réaliser d’ur-
gence». Cela présuppose que  toutes les études de
mobilité effectuées à grands frais par la commune
sont de fausses études. Or, s’il existe un quartier qui

a été bien et longuement étudié sous tous ces
aspects, c’est bien la cité de Meyrin. Toutes les cir-
culations ont été analysées, y compris celles des
camions de pompiers. Il serait erroné, coûteux et
peu profitable de rajouter une nouvelle étude réali-
sée d’urgence. En revanche, il est souhaitable que le
projet du parking souterrain (que la pétition ne
mentionne pas) puisse se réaliser rapidement. 

Absence de consultation démocratique ?
Quelques personnes ont dit avoir signé cette péti-
tion pour susciter un débat démocratique sans
adhérer à l’argumentaire de la pétition. 

Il est vrai que face à une déferlante d’informations,
nous avons paradoxalement souvent l’impression
d’être mal informés. Or l’aménagement du cœur de
la cité et l‘arrivée du tram à Meyrin font régulière-
ment, depuis dix ans, l’objet d’informations et de
consultations. En 1997, une Quinzaine était orga-
nisée par la commune de Meyrin intitulée « Meyrin-
Cap sur l’avenir » où les grands projets, dont l’amé-
nagement et le futur tram, faisaient déjà l’objet de
débats. Les Verts y avaient largement participé en
publiant la brochure « Dessine-moi une ville ».
Depuis lors, des séances d’informations se sont suc-
cédées. De nombreux articles ont paru dans Meyrin-
Ensemble. Les Verts publient régulièrement des
contributions dans la « Feuille verte ». L’information
n’a pas manqué de sorte que des projets alternatifs
auraient pu être proposés et soumis au débat démo-
cratique.  Or, tant que la propriétaire et certains
commerçants du Centre commercial ont imaginé
que la commune allait supporter la plus grande
partie des coûts de réalisation d’un futur parking
souterrain, le tram ne posait pas de problèmes
majeurs. Comme quoi, dans cette affaire, le nerf de
la guerre, ce n’est pas un déficit démocratique, mais
encore et toujours l’argent.

Deux visions du cœur de Meyrin s’affrontent
En clair, la pétition est un missile parmi d’autres que

le Centre commercial envoie pour torpiller l’arri-
vée du tram et la transformation de la cité. 
Le redéploiement du tram dans le canton de
Genève montre qu’il attire et revitalise les petits
commerces. C’est dans l’intérêt  des petits com-
merçants et des Meyrinois, mais pas du centre
commercial. La propriétaire rêve de développer un
méga-centre commercial à proximité de Genève,
à l’image de ceux que nous connaissons en France
voisine. Avec une différence notoire. Ces derniers
ne se trouvent pas au cœur de quartiers d’habita-
tion, mais souvent dans des zones industrielles et
commerciales glauques. Ce « détail » ne la préoc-
cupe pas trop, puisqu’elle préconise le maintien
d’un maximum de couloirs routiers convergeant
vers son centre commercial au détriment de la
qualité de vie et de la sécurité des habitants de la
cité. Les architectes-urbanistes qui ont dessiné l’a-
venir de Meyrin, dans de vraies études, se sont
basés sur l’intérêt général des habitants de la cité
et non sur une maximalisation des profits du
centre commercial. Le futur cœur de la cité  y sera
accueillant et convivial, il y intégrera de façon
harmonieuse le centre commercial qui continuera
à être un lieu rassembleur et commercialement
vivable. Il sera facilement accessible à pied, à vélo,
en tram et en voiture. Les trois modes de dépla-
cement (transport individuel motorisé, transport
public, mobilité douce) seront ainsi équitablement
pris en considération. Les Meyrinois ont tout
intérêt à soutenir cette vision d’avenir-là et non
les intérêts du centre commercial. 

S’unir pour réaliser rapidement le tram à Meyrin
Les habitants de Meyrin n’ont pas intérêt à ce que
les travaux du tram soient retardés. Dès l’arrivée
du tram aux Avanchets et tant qu’il n’aura pas
rejoint Meyrin, ils devront emprunter le bus et le
tram pour se rendre à Genève. Que la propriétaire
du Centre commercial ne s’en soucie guère n’est
pas surprenant, elle  défend son beefsteak, mais
espérons qu’autour d’un projet qui est dans l’in-
térêt de tous les Meyrinois et qui jusqu’à présent
rencontrait une large adhésion politique, l’unité
résistera et que de nouveaux blocages pourront
être évités. Les Verts soutiendront tous les efforts
permettant de lever les obstacles à la réalisation
du tram et à un aménagement convivial du cœur
de la cité.

Piere-Alain Tschudi

…LEURS MEILLEURS VŒUX AUX MEYNOISES ET MEYRINOIS
LA FEUILLE VERTE •  N° 18 • JANVIER 2007

PÉTITION DU CENTRE COMMERCIAL

Faut-il sacrifier l’avenir de Meyrin 
au profit du Centre commercial ?
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A la veille des fêtes, les clients du Centre commercial se sont vu
happer par des étudiants, à l’intérieur même des magasins, les
invitant à signer une pétition remettant en cause l’implantation
prévue du tram dans la rue De-Livron. Cette pétition dont les
signatures ont été récoltées essentiellement par des personnes
extérieures à la commune, rémunérées et mal informées sur le
dossier du tram, intervient trop tard. Elle ne peut toutefois pas
être ignorée, puisqu’elle répand des arguments fallacieux, accuse
implicitement les autorités d’avoir mal étudié la mobilité dans la
cité et risque de retarder les travaux du tram à Meyrin. Blocages
en perspectives ? Les Meyrinois auraient tout à y perdre. Eclairage.

C e projet peut sembler séduisant de premier
abord. En effet, Meyrin manque de salles de
sport. Les Verts soutiennent a priori la cons-

truction de salles de sport. Le gaspillage énergé-
tique et les frais de fonctionnement de salles de
sport y sont bien moindres que pour d’autres
installations et un plus grand nombre de sports
peuvent y être pratiqués. De plus, ces sports sont
bien plus accessibles à toutes les bourses. Les Verts
sont très sensibles au développement du sport pour
tous et ne peuvent que saluer la construction d’une
salle omnisports. Ils se réjouissent que l’Etat prévoie
un collège pour le post-obligatoire à Meyrin qui
permettra à nos jeunes de se rendre à pied ou à
vélo à l’école, et qui sera forcément doté de salles
de sports. Faut-il dès lors soutenir cette initiative
? A l’évidence, non !

En effet, que réclame concrètement l’initiative ?

Elle demande d’une part la construction d'une salle
omnisports couplée avec celle d'un collège pour
800 élèves sur le terrain attenant au lac des Vernes
et d’autre part que le Conseil municipal vote un
crédit d'étude en vue de la construction de cette
salle omnisports. Ces deux demandes pourraient
avoir des conséquences néfastes pour Meyrin :

• Si l’Etat construit un collège pour 800 élèves
dans le quartier des Vergers, il est légalement
obligé de prévoir plusieurs salles omnisports, ac-
cessibles aux clubs et à des particuliers en de-
hors des heures scolaires. Etant le maître d’œu-
vres, l’Etat décidera du projet architectural et
n’aura que faire d’une étude que lui soumettrait
la commune de Meyrin, à moins que celle-ci s’en-
gage à partager les frais de construction. L’Etat
de Genève pourrait être tenté par une  telle dé-
marche. Ne cherche-t-il pas actuellement à re-

porter une partie de ses charges sur les commu-
nes ? Est-il judicieux de se proposer soi-même
de passer à la caisse ? Or, c’est précisément ce
que propose l’initiative: la commune finance un
crédit d’étude et participe à la réalisation d’une
salle omnisports. Au  vu des nombreux investis-
sements prévus et des charges sur les futurs bud-
gets de fonctionnement que ces investissements
impliquent, il est absurde de proposer de co-fi-
nancer un ouvrage entièrement du ressort du
canton de Genève. Certes, l’Etat n’y mettra pas
une tribune de 900 places comme le souhaitent
les initiants dans une mégalomanie dont on espé-
rait les avoir guéris.

• Demander que le collège et la salle omnisports
se fassent sur le terrain attenant au lac des Ver-
nes résulte du fait que les initiants ont pensé que
la décision était déjà prise et que leur demande
ne pouvait donc être que satisfaite. Or, ce pro-
jet va à l'encontre de la volonté populaire mas-
sivement exprimée lors de la votation sur le lac
des Vernes : préserver dans  cette zone un espa-
ce de verdure et de détente. Actuellement, 
le Conseil administratif cherche à convaincre 
l'Etat d'établir le collège et la salle omnisports à
l'angle route de Meyrin/avenue Louis-Rendu où

un espace a été réservé pour des constructions
d'utilité publique dans le plan directeur du fu-
tur quartier des Vergers. Là, le collège serait si-
tué à proximité d'un arrêt de tram. Etant avec
les autres partis de l’Alternative à l’origine de l’i-
nitiative du Lac des Vernes, les Verts saluent la
prise de position du Conseil administratif et re-
grettent qu’une nouvelle initiative soit lancée
qui remette en cause une réalisation plébiscitée
par le verdict populaire. 

En conclusion, cette initiative pour une salle
omnisports est une démarche malheureuse. Pour
demander qu’un crédit d’étude soit voté pour une
salle omnisports, il suffisait aux initiants, qui ont
des conseillers municipaux parmi eux, de déposer
une résolution. Nous soupçonnons donc cette
démarche de n’être qu’une manœuvre politicienne.
En période de pré-campagne électorale, il est fré-
quent que des partis fassent des propositions
publiques pour se rappeler au bon souvenir des
électrices et des électeurs. Souvent ces propositions
ne mangent pas de foin. Dans le cas de cette initia-
tive, les conséquences ne sont pas anodines du
tout. C’est pourquoi, les Verts ne soutiennent pas
cette initiative.

Les Verts de Meyrin

INITIATIVE POPULAIRE POUR UNE SALLE OMNISPORTS – PRISE DE POSITION DES VERTS

Le 27 novembre dernier, une initiative municipale  était lancée à
Meyrin. Selon la presse qui a relayé cette information, les initiants
souhaiteraient que soit construite une salle omnisports couplée au
collège projeté par l’Etat de Genève pour 800 élèves. A l’heure
actuelle, nous ignorons si elle aboutira.

Votez pour moi, je vous offre des tribunes, des stades, 
des patinoires et une salle omnisports !

Vue prenante sur le nouveau Centre commercial de Meyrin
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«Désolé, je ne peux pas voter ! » Combien de
fois l’avons-nous entendue, cette remarque,

lors de nos stands.  « Et pourtant», rajoutaient
certains, «  je vis ici depuis trente ans, quarante
ans,…. ». Les Verts ont toujours considéré que les
personnes habitant depuis plusieurs années la
commune étaient des Meyrinois comme les
autres quelle que soit leur nationalité. Le refus
d’accorder des droits politiques aux non-déten-
teurs du passeport suisse réduisait la légitimité
démocratique des institutions communales puis-
qu’il excluait une bonne partie des habitants de
toute prise de décision sur des questions qui les
concernent au même titre que les Suisses. Bien
que l’absence de droits politiques n’incite pas à
s’impliquer dans la vie communale, beaucoup
d’étrangers se sont investis dans nos sociétés et
ont ainsi contribué au bien-être de tous les Mey-
rinois. C’était faire  bien peu de cas de leur enga-
gement que de leur refuser, à plusieurs reprises,
le droit de vote. 

Il y a quatre ans, les Verts ont profité de la cam-

pagne des élections municipales pour récolter
des signatures afin que le droit de vote des
étrangers soit à nouveau soumis à un verdict
populaire. Ces nouvelles initiatives de l’associa-
tion « J’y vis, j’y vote » ayant abouti, le 24 avril
2005, l’électorat genevois s’est enfin prononcé
en faveur d’une participation accrue des étran-
gers à la vie communale. Il leur a malheureuse-
ment refusé le droit d’être eux-mêmes des can-
didats éligibles. Quand on sait que plusieurs
partis peinent à trouver des personnes disposées
à s’investir dans un Conseil municipal, il est par-
ticulièrement regrettable que l’on se soit privé de
l’apport de personnes motivées et compétentes
dont le seul « défaut » est de ne pas être suisses.
Un mois après que les étrangers aient obtenu le
droit de vote, Pierre-Alain Tschudi accédait à la
présidence du Conseil municipal. A cette occa-
sion, il a rappelé le rôle important joué par
quelques Meyrinois dans ce combat démocra-
tique : « Je suis ému que cette année de prési-
dence tombe au moment où l’électorat genevois
a accordé le droit de vote municipal aux étran-

gers. Cela fera aussi bientôt dix ans, en mars pro-
chain, qu’avec quelques autres, je me suis engagé
à défendre cet élargissement des droits démo-
cratiques en lançant une résolution communale
dans ce sens, qui a fait boule de neige et  qui a
conduit à la création de « J’y vis, j’y vote » et à la
votation du 24 avril dernier de deux initiatives
auxquelles notre conseil a apporté son soutien.
Nous avons emporté une demie victoire. C’est
une première étape. Je compte profiter de cette
année de présidence pour inciter  les habitants
que je rencontrerai, suisses et étrangers, à s’en-
gager dans les prises de décisions politiques com-
munales, à exercer leur droit d’ingérence dans
leurs propres affaires, les affaires communales. »

Les Verts espèrent que les plus de 4000 nouveaux
électeurs exerceront leur droit et devoir de
citoyen aux élections communales de mars et
avril prochain. Tous les membres des Verts sont
disponibles pour expliquer à celles et ceux qui le
désirent l’élection au système proportionnel en
vigueur dans notre commune, ainsi que pour
répondre à toute autre question. Profitez égale-
ment de notre permanence les vendredi de
17h30 à 18h30 au local des Verts, 33, avenue
Vaudagne. Les Verts de Meyrin

LE VOTE DES ÉTRANGERS

Un pas vers plus de démocratie
D’abord vous nous rejoignez  le samedi
20 janvier sur la Place des Cinq-Conti-
nents de 9h00 à 13h00 et samedi 27
janvier dès 18h00 à la Fiesta à Forum
Meyrin.

Enfin, si, après avez lu notre journal,
vous voulez réagir ; si vous souhaitez
nous rencontrer, si vous souhaitez nous
rejoindre, plusieurs possibilités s’offrent
à vous :

• Vous appelez notre président, un
conseiller municipal ou une conseillère
municipale vert-e. Les numéros de télé-
phone figurent dans l’impressum 

• Vous nous envoyez un e-mail à 
questions@verts-meyrin.org 

• Vous envoyez une lettre à notre prési-
dent : Alain Grobet, 3, rue des Boudi-
nes 1217 Meyrin.

• Vous venez à notre permanence
chaque vendredi de 17h30 à 18h30 au
33, avenue de Vaudagne

Si avec toutes ces possibilités, vous ne
finissez pas par nous trouver, c’est que
vous l’avez cherché.

COMMENT JOINDRE 
LES VERTS ?

Le 25 mars prochain, pour la première fois, les étrangers résidant en Suisse
depuis 8 ans, auront le droit d’élire leurs autorités communales

A 18h00: Ouverture 
des stands et du bar
Des associations qui le souhaitent et dont les
objectifs sont compatibles avec les engagements
des Verts présentent leurs activités. La salle se
remplit gentiment, tandis qu’un débat réunit celles
et ceux qui attendent d’une fête des Verts un
moment de réflexion. Cette année, les Verts invi-
tent les jeunes à venir débattre des attentes, des
préoccupations et des espoirs des jeunes de
Meyrin. Les moins jeunes sont cordialement invités
à assister au débat.

A 18h00 :
Qu’attendent les jeunes
de la politique meyri-
noise ?
Débats entre jeunes de Meyrin et jeunes candidats
verts avec notamment:
Damien Boccard, ancien membre du Parlement
des Jeunes, ancien membre du comité de l’Under-
town et candidat vert aux élections municipales

Alain Foehn, membre du comité de la Fédération
Suisse des Parlement de Jeunes et ancien prési-
dent du Parlement des jeunes de Meyrin.
Arta Kryeziu, médiatrice culturelle, monitrice et
candidate verte aux élections municipales.
Surane Ragavan, membre fondateur et Président
d’Impact Prod, candidat vert aux élections muni-
cipales

Après le débat, on passe à table. Là aussi la tradi-
tion est respectée. Germain et Teresa nous prépa-
rent avec leur équipe de choc dont Jonathan est
le plus fidèle compagnon une succulente paella
et un repas végétarien. Pendant le repas, vous
êtes conviés à un spectacle de danses et de
musiques du monde et de Meyrin où les jeunes
Meyrinois occupent une place prédominante.
Mais jugez vous-même. Voici le programme du
spectacle.

19h00 : Dîner-
Spectacle « Meyrin –
Ville du monde »
R’2’DANSE
R'2'danse est une école de danse à Meyrin dirigée
par Madame Nicole Zbinden. Ses cours ont lieu à
la salle Antoine-Verchère. Démonstration des
élèves.

ERMIRA, ZYRAKJA LEFORT au piano et Genc
Dashi à la guitare jouent de la musique albanaise.

INDEPENDANCE CREW
Humility – C’est le groupe composé de Christelle
et Audrey qui a lancé l’atelier-danse à l’Under-
town depuis septembre dernier. C’est un atelier
de hip-hop, RnB et  ragga. Démonstration des
filles de l’atelier dont la troupe s’appelle Inde-
pendance Crew.

TUTTO BALLA – CONCERT DE BALAFON
Le balafon allie superbement rythme et son. Inspi-
rées par des aires du Burkina Faso, Gemma Boschetti
et Irène Schwob jouent pour le plaisir, dans la nature,
au Carnaval et pour vous faire danser à la fête.

ILON
Hasan (saz), Seikan (violon) et Andrea (saxophon)
jouent de la musique traditionnelle ethnique d’Ar-
ménie, de Géorgie, du Kurdistan, de Turquie, ainsi
que de la musique gitane.

Après le repas et le show, place à la danse. C’est là
que des messieurs se réfugient près du bar ou au
fond de la salle, parce qu’ils ont des choses en
apparence très importantes à discuter et que des
dames cherchent désespérément des danseurs.
Messieurs, si vous aimez danser, accourez  à la
Fiesta pour accompagner ces dames sur la piste
aux rythmes de « Dolores et les Ventilateurs »

Dès 21h00: Bal avec
l’orchestre « Dolores 
et les Ventilateurs »
Luis Alberte (sax, soprano, chant) , Jean-Stéphan
Clerc (trompette, chant), Philippe Clerc (sax,
ténor), Marc Sierro (sax, alto), Nicolas Reichel
(piano), Jean-Luc Riesen, (contrebasse), Hernando

Ibañez (percussion, chant), José Contreras (per-
cussion)

C’est l’envie  de huit (visages)-pales de ventilateurs
de faire danser tout ce qui bouge. Un répertoire
de rythmes cubains (guajira, cha cha cha, bolero),
colombiens ( cumbia , gaita, porro) ou péruviens
(technocumbia) pour les nostalgiques de la
musique tropicale des années 50 et 60. Quand
chaleur rime avec ventilateur aqui vienen Dolores
et les ventilateurs, huit musiciens à la recherche
du bal perdu.

Vers minuit la Fiesta est finie. Et rendez-vous est
pris pour l’année suivante, en sachant qu’entre
temps, les occasions de se rencontrer ne manquent
pas. C’est aussi pour qu’à Meyrin, au-delà de nos
différences, nous continuions à avoir envie de
faire la fête ensemble, tous ensemble, que les Verts
s’engagent depuis 16 ans dans la politique com-
munale.  Encore une chose importante. L’entrée à
la Fiesta est gratuite, la sortie aussi. Les boissons
et le repas en revanche sont payants, mais à des
prix défiant toutes concurrences. 

Enfin, un service est prévu pour raccompagner les
aîné-e-s habitant la commune de Meyrin à domi-
cile, s’ils le souhaitent. 
Maintenant vous savez tout. On n’a plus qu’à vous
dire à tout bientôt. Quand ? Samedi 27 janvier à
18h00, pardi !

Fiesta des Verts
SAMEDI 27 JANVIER DÈS 18H00 À FORUM MEYRIN

Comme chaque année presque, les Verts de Meyrin-Cointrin vous
invitent à la Fiesta. Celles et ceux qui y viennent régulièrement
apprécient ce moment de rencontres, d’échanges et de fêtes où
l’on croise et l’on retrouve des ami-e-s et des voisin-e-s et pas
uniquement des membres des Verts. Pour celles et ceux qui ne
seraient jamais venus, voici un aperçu du déroulement de la
Fiesta.

Dolores et les Ventilateurs

Arta Kryeziu, Damien Boccard et Surane Ragavan, 
candidats aux élections municipales du 25 mars pro-
chain.


